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L’humanité en 
sourdine

Au XXIIIe siècle, la population humaine est 
plongée dans un sommeil arti!ciel dans des 
abris souterrains pour laisser le temps au vivant 
de se régénérer. Alors que la majorité de la 
population humaine est maintenue endormie à 
l’écart du monde, quelques groupes d’humains 
— le « Peuple de la Présence » — sont 
maintenus sur terre sous surveillance a!n qu’ils 
ne développent pas de technologies polluantes 
ou destructrices.
 
—
À quoi les sociétés humaines doivent-
elles renoncer pour permettre au vivant de 
se régénérer ? Quelle place accorder à la 
régénération du vivant dans les politiques 
publiques ?

RELATIONS AUX VIVANTS

Les écumeurs du silence — roman de Michel Jeury
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Extinction du 
vivant

Causée par le développement exponentiel 
des activités humaines, la pollution a annihilé 
toute possibilité de vie animale ou végétale 
sur terre. Cette disparition presque totale a 
pour conséquence d’avoir drastiquement 
réduit les sources de nourriture. Hormis la 
classe dirigeante, la population est contrainte, 
du fait de l’épuisement des ressources, à la 
consommation de substituts protéinés.
 
—
Quelles conséquences d’une possible 
disparition de la biodiversité sur les modes 
de vie humains ? Comment l’action publique 
prend en considération ces hypothèses ? 
Quelles fractures sociales et quels déséquilibres 
politiques peuvent engendrer une perte massive 
de biodiversité ?

RELATIONS AUX VIVANTS

Soleil Vert — roman d’Harry Harrison (1966)
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Le printemps 
silencieux

« Il y avait un étrange silence dans l’air. 
Les oiseaux par exemple — où étaient-ils 
passés ? On se le demandait, avec surprise et 
inquiétude. Ils ne venaient plus picorer dans 
les cours. Les quelques survivants paraissaient 
moribonds ; ils tremblaient, sans plus pouvoir 
voler. Ce fut un printemps sans voix. À l’aube, 
qui résonnait naguère du chœur des grives, 
des colombes, des geais, des roitelets et de 
cent autres chanteurs, plus un son ne se faisait 
désormais entendre ; le silence régnait sur les 
champs, les bois et les marais. »
 
—
Comment rendre visible et sensible l’importance 
des services rendus par le vivant ? Quelle place 
pour le récit dans la construction de politiques 
publiques du vivant ?

RELATIONS AUX VIVANTS

Silent Spring — essai de Rachel Carson (1962)
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Un monde sans 
humain

Le monde décrit se situe dans un futur très 
lointain (près de 15 millions d’années) où le 
monde est divisé en 6 régions : région polaire 
avec la toundra, les forêts tropicales, les 
prairies tropicales, les forêts de conifères, les 
bois tempérés et les déserts. Un des facteurs 
essentiels dans l’évolution de ces animaux : 
l’absence d’humain.
 
—
Quelle administration pour un territoire sans 
humain ? Quel découpage écosystémique 
possible des frontières administratives ?

TERRITOIRES

After Man - A Zoology of the future, 
ouvrage de Dougal Dixon (1981)
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Une nature sous 
surveillance

Après l’âge de l’identique, la nature est sous 
contrôle, les espèces sont choisies, les 
écosystèmes surveillés et contrôlés pour que 
les communautés vivent en paix et dans la 
sécurité.
 
—
Qu’est-ce qu’une biodiversité sous contrôle ? 
Quels services de surveillance en temps réel de 
la biodiversité ?

TERRITOIRES

Le Passeur - roman de Lois Lowry (1993)
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Regarder 
autrement, 
cartographier 
différemment

Terra Forma raconte l’exploration d’une terre 
inconnue : la nôtre. En étendant le vocabulaire 
cartographique, cet ouvrage offre un manifeste 
pour la fondation d’un nouvel imaginaire 
géographique et, ce faisant, politique. Si 
certains des phénomènes auxquels nous 
assistons (érosion des sols, épuisement des 
ressources, accélération des espaces-temps 
urbains...) nous échappent par leur échelle, leur 
durée, leur ampleur, c’est par le développement 
de nos techniques de représentation que l’on 
peut espérer mieux les comprendre.
 
—
Quels outils de la représentation nécessaires à 
une politique publique biocentrée ?

TERRITOIRES

Terra Forma, Manuel de Cartographies Potentielles,
ouvrage de A. Arènes, A. Grégoire, F. Aït-Touati (2019)


